
Dossier Ressources

   Ressource 1 : Pour mieux cerner la notion de connaissance :

- Que sais-je ?  Montaigne 
- Ce qui est bien connu, justement parce que bien connu, n’est pas connu.   Hegel                                    - Qui expliquera l’explication ? Byron                                                                                                         - On peut considérer chaque individu comme le nœud d’un réseau de communication et donc une somme potentielle de savoir ou de savoir-faire.     J. de Rosnay                                              - La connaissance n’est pas insulaire, elle est péninsulaire et pour la connaître, il est nécessaire de la relier au continent dont elle fait partie. (…)  L’acte de connaissance est à la fois biologique cérébral, spirituel, logique, linguistique, culturel, social, historique, la connaissance ne peut être dissociée de la vie humaine et de la relation sociale.  E. Morin 
- Les managers de connaissances transforment (seuls ou en entreprise)  des données en informations et des informations en connaissances et des connaissances en compétences.  D’après Davenport  et Prusack

   Ressource 2 : Pourquoi s’intéresser au Management des connaissances ?                          

 - Souvent, les pertes de compétitivité suite à un changement dans l'entreprise auraient pu  être évitées par une meilleure gestion prévisionnelle de ses savoir faire, de son organisation et de ses compétences vitales.                                                                                     - Mal gérés, les plans sociaux et  le reengineering  […] peuvent, sans le savoir, porter un coup fatal à ce que l’entreprise sait d’elle-même, de son image, de son positionnement et de son coeur de métier.                                                                   
- Les Quinquas et les nouvelles technologies de l’information et de la communication (NTIC) n’ont pas été souvent sollicités correctement pour transmettre ce qui circulait facilement, autrefois entre générations, de bouche à oreille, du maître vers l’apprenti.              - Le savoir peut se partager aisément dans un groupe restreint, mais il a du mal à traverser les barrières constituées par des domaines d'expertise, des groupes de travail, des cultures d'entreprise et les langues étrangères.                                                                                         - Faire l'inventaire des compétences existantes, constater les écarts entre l'état actuel du savoir-faire et son état désiré et nécessaire, anticiper sur ce qui serait perdu si un individu ou un groupe compétent venait à quitter l'entreprise, peut se révéler un bon moyen pour justifier l'introduction d'un système de management des connaissances.                                       - Pour bien manager les connaissances il faut associer experts en ressources humaines et experts en NTIC.     
 Source : http://www.syre.com/gestion1.htm site de Systèmes & Ressources (Syre Consulting) qui propose aux entreprises des séminaires autour du  management des connaissances.
   Ressource 3 :     La démarche du management de la connaissance











     Ressource 4 : Les facteurs clés du management de la connaissance

Dans Management des connaissances, il y a Management. Projet organisationnel majeur, le management des connaissances est une aventure à la fois personnelle et collective qui rassemble des individualités autour des valeurs et vision d'une organisation […]
Les facteurs-clés de succès se déclinent autour de l'apprentissage et de la transmission de la connaissance.                                                                                                                                          
· Se focaliser sur la stratégie ou  « La connaissance, pour quoi faire » ?                                                                                                      
Toute entreprise, quels que soient sa taille et son domaine d'activité, a un champ de connaissance spécifique, grâce auquel elle est à même de concevoir, de produire et de commercialiser ses produits ou services.
Le périmètre de gestion de la connaissance peut concerner des unités opérationnelles, des métiers et/ou des fonctions, des réseaux de collaborateurs. Dans une unité opérationnelle, elle touchera par exemple l'environnement concurrentiel, c'est-à-dire à la fois les tendances des marchés, le portefeuille de clients, les fournisseurs, les concurrents et la législation. S'agissant d'une fonction, il peut s'agir pour une direction des ressources humaines, de mettre à disposition les nouvelles lois sociales et l'analyse de leurs implications sur la gestion des carrières.
Quant aux objectifs, leur formalisation en particulier leur périmètre, est elle aussi déterminante, aussi bien en termes de types de connaissances que de personnes concernées                 
· Se focaliser sur les besoins clients                                                                                                Désormais, même dans l'industrie la différenciation se fait à travers le service. Le produit importe moins que sa valeur d'usage, c'est-à-dire le service rendu aux clients.
Cette victoire du service exige une évolution des salariés vers plus de qualification, de responsabilités, d'autonomie. Pour évoluer vers plus de qualification, il ne suffit pas de recruter des collaborateurs dotés d'une formation plus « pointue ».
Les collaborateurs doivent se trouver en situation d'acquérir ces « plus » de qualification par l'expérience mais aussi par des échanges plus riches avec leurs collègues, comme avec l'ensemble de leurs interlocuteurs, au premier rang les clients. Bref, apprendre à apprendre avec et grâce aux autres.
Les organisations qui sauront exploiter et faire fructifier leur capital de connaissances seront les mieux armées pour répondre à cette victoire du service.                                                                 
· Créer un réseau d'experts sur le contenu                                                                                            […] La gestion de la connaissance nécessite une rupture avec les modèles traditionnels de perception et de gestion des organisations. Trop souvent, sans le vouloir, la rétention est mieux récompensée que le don. S'opposant à la rétention souvent considérée comme une source de pouvoir, le partage consiste à échanger pour enrichir la connaissance globale de l'entreprise. Soit sous forme explicite soit sous forme tacite. C'est le cas d'échanges d'expériences au sein d'un groupe de personnes concernées par le même thème.
L'organisation en réseaux est la plus pertinente de ce point de vue car les différents réseaux constitués peuvent travailler lors de réunions, de conférences téléphoniques et avec l'aide des outils déjà évoqués. […]                                                                                                                     
· Mesurer les résultats                                                                                                                            C'est le processus de mesure lui-même qui conduit à des améliorations.
Il est inconcevable de gérer les connaissances sans être capable de mesurer et d'évaluer les résultats obtenus. Certains affirment que c'est le processus de mesure lui-même qui conduit à des améliorations grâce à l'attention portée aux critères de mesure.
Mesurer c'est faire en sorte que l'organisation possède des moyens spécifiques permettant d’évaluer l'efficacité de la gestion de la connaissance et que la contribution au partage de la connaissance soit prise en compte lors de l'évaluation des collaborateurs.                                     
·  Mettre en place une assistance humaine                                                                                                    Seul l'homme est capable de transformer l'information en connaissance. La connaissance est une affaire plus complexe et plus difficile à cerner puisqu'elle vise à donner du sens aux informations. Elle suppose interprétation des informations, appropriation, expérimentation et intériorisation. Elle se fonde sur la raison mais aussi sur les impressions, les sensations, l'intuition ou les sentiments. Il est légitime de parler de « connaissance » lorsqu'un individu comprend et utilise les informations recueillies auprès de diverses sources, en les rapportant à sa propre expérience et à sa propre perception. Elle est de ce fait d'abord une affaire individuelle. Il y a connaissance lorsque cet individu est capable de faire évoluer, de compléter, de transformer l'information acquise.                                                                                                            
· Utiliser les technologies adaptées                                                                                                        Dans les entreprises qui gèrent leur connaissance, la technologie est considérée comme un moyen de consolider et d'améliorer la collaboration entre tous leurs membres.
Tous les collaborateurs ont accès aux outils technologiques dont ils ont besoin et sont formés à leur utilisation. Le système de communication permet de faciliter les relations à l'intérieur de l'organisation grâce à une messagerie au minimum, et de manière plus efficace à un système de « groupware » permettant d'échanger (Lotus Notes, Intranet) et de travailler en groupes via des forums. Ce système est relié aux organisations externes, celles des clients et des fournisseurs, mais également aux autres sources de connaissances (universités, réseaux de communication de données commerciales ou Internet).                                                                                                            

Dossier réalisé par Goulven Habasque, Directeur Knowledge Management, Arthur Andersen Management - Source : Source http://www.veille.com/ie/km.html
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Connaissances internes, externes, stratégiques





Repérer les connaissances


C’est : Questionner les salariés et des partenaires de l’entreprise pour connaître leur façon d’être, de travailler, leurs forces, leurs lacunes, les outils utilisés….





Créer et partager les connaissances


C’est : concevoir des manuels, construire des bases de données, des réseaux de partage, diffuser les informations…





Valoriser les connaissances


C’est : Distinguer les personnes ayant des connaissances en leur demandant de former leurs collègues et de  partager leur savoir.





Actualiser les connaissances


C’est : mettre à jour la base documentaire, évaluer les connaissances, les exploiter en cherchant à les développer…





Préserver les connaissances


C’est : conserver les documents de façon claire et synthétique pour en faciliter la recherche par tous.
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